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L'EUCHARISTIE DANS LA VIE ET LA MISSION
DES FRANCISCAINS SÉCULIERS

Michael J. Higgins, TOR,

Introduction

Le Pape Jean-Paul II ayant demandé de
consacrer une année de réflexion à
l’Eucharistie, la Conférence des Assistants
Généraux a décidé de centrer en 2005 toutes
les éditions de Koinonia sur cette importante
préoccupation. Dans cet esprit, nous avons
structuré nos propres réflexions sur les quatre
sections de la Lettre Apostolique du Saint-
Père, Mane Nobiscum Domine.1

Ivan Matic, OFM, a pris pour objet la première
section de la lettre, “Dans la continuité du
Concile et du Jubilé,” et a mis en lumière
comment la Fraternité franciscaine tire sa vie
de l'Eucharistie. De cette façon la Fraternité se
montre intimement liée à l’Église, elle-même
nourrie de l’Eucharistie dans laquelle se trouve
son identité et sa raison d’être. Et frère Ivan
affirme :

En cette année de l'Eucharistie nous
sommes appelés à faire de chaque réunion,
de chacune de nos activités, de tout ce que
nous sommes et faisons une action de
grâce à Dieu le Père, appelés à vivre
chaque moment de notre vie comme un
moment privilégié pour manifester Sa
présence au milieu de nous. Nous sommes
appelés à créer dans nos Fraternités un

1 Jean-Paul II, (oct.2004-oct.2005) –
http://www.vatican.va/holy_father/john_paul
ii/apost_letters/documents/hf_jp-
ii_apl_20041008_mane-nobiscum-domine_fr.html

climat où sont sensibles la miséricorde et
l’amour de Dieu. 2

Il fait aussi remarquer que “l'Eucharistie doit
être placée au centre du projet de vie, tant
personnel que de la fraternité car elle est la
source et la finalité de notre communion et de
notre unité, et toutes nos activités et notre
mission en découlent.” 3

Après avoir fait mémoire de Jean-Paul II et
salué le nouveau pontife, Martin Bitzer, OFM
Conv. a, dans le Koinonia suivant, poursuivi
la tâche en offrant sa réflexion sur la deuxième
section de la Lettre Apostolique :
“L'Eucharistie, Mystère Lumineux”. Il observe
que “l'Eucharistie est avant tout lumière car, à
chaque Messe, la liturgie de la Parole de Dieu
précède la liturgie eucharistique dans l'unité
des deux « tables » celle de la Parole et celle
du Pain.”4 Ce sont les trois dimensions de
l'Eucharistie : repas, sacrifice et impulsion
eschatologique qui nous rendent capables
d’offrir au monde la lumière du Christ.

Dans son intervention, Irudaya Samy,
OFMCap., prenant pour base la troisième
section de la Lettre :“L'Eucharistie: source et
épiphanie de Communion,” en décrit les
implications importantes.

2 Ivan Matic, Koinonia 12(45) p.4
3 ibid, p.2
4 Martin Bitzer, Koinonia 12(46)p.6
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Saint Paul, nous dit-il, nous rappelle que,
par l'Eucharistie, le chrétien entre en
communion directe avec le Christ (1Cor.
10: 16). La “fraction du pain” marque la
nature sociale et communautaire de
l'Eucharistie. La communion des disciples
avec le Christ devient communion entre
eux. De cette union avec le Christ,
l'Eucharistie est le parfait sacrement. Il
s’ensuit que l’Église et chaque
communauté chrétienne authentique tient
sa vie de l'Eucharistie qui est, en même
temps, sacrement-sacrifice, sacrement -
communion, et sacrement - présence. Le
corps du Christ qu’est l’Église est constitué
par la participation à Son corps
eucharistique et animé par la vie de
l'Esprit.5

Il conclut en observant que “fraternité et unité
ont leur source dans l'Eucharistie, participation
dans le don total du Christ.”6

J'aimerais conclure notre réflexion sur Mane
Nobiscum Domine par un regard franciscain
sur quelques-uns des points principaux que
Jean-Paul II met en valeur dans la quatrième et
dernière section de la Lettre Apostolique -
“L'Eucharistie, principe et projet de
« mission ».” En cette section de la Lettre, le
Saint-Père classe ses réflexions suivant quatre
idées :

(1) Ils se lèvent aussitôt,
(2) rendre grâces,
(3) la voie de la solidarité, et
(4) au service des plus petits.

“Ils se lèvent aussitôt” (cf. Lc. 24,33)7

Jean-Paul II présente la réponse des deux
disciples à la résurrection du Christ comme un
paradigme de la mission chrétienne. Lorsque
enfin ils ont reconnu le Seigneur à la fraction
du pain, les disciples « se lèvent aussitôt et
retournent à Jérusalem »(Lc24,33) afin de
partager leur joie avec les autres. Le Saint-Père
nous invite tous à une pareille réaction à la

5 Irudaya Samy, Koinonia 12(47), p.4
6 ibid
7 Lc.24,33(Nouvelle traduction Bayard Presse)

présence du Christ dans nos vies. Il affirme
que,

lorsqu'on a fait une véritable expérience du
Ressuscité, se nourrissant de son corps et
de son sang, on ne peut garder pour soi
seul la joie éprouvée. La rencontre avec le
Christ, approfondie en permanence dans
l'intimité eucharistique, suscite dans
l'Église et chez tout chrétien l'urgence du
témoignage et de l'évangélisation.8

Le Pape indique clairement que l'appel à être
témoin de la réalité du Christ est un aspect
essentiel de notre identité chrétienne. Il
affirme que l’Eucharistie “est en effet une
manière d'être qui, de Jésus, passe chez le
chrétien et, par le témoignage de ce dernier,
vise à se répandre dans la société et dans la
culture.”9 Par conséquent, “il est nécessaire
que chaque fidèle assimile, dans la méditation
personnelle et communautaire, les valeurs que
l'Eucharistie exprime, les attitudes qu'elle
inspire, les propositions de vie qu'elle
suscite.”10 Lorsque la vraie signification de la
profondeur et de la réalité de la présence du
Seigneur devient une certitude dans la vie d'un
chrétien, le désir de partager ce trésor avec les
autres est une réponse naturelle.

Beaucoup de ce que Jean-Paul II relate des
actions des disciples en chemin pour Emmaüs
peut semblablement se dire des actions de
saint François en son chemin de conversion.
Comme les disciples sont déprimés et attristés
par la mort du Seigneur, saint François est,
dans sa propre vie, entré en une période de
dépression et de confusion. Il est allé jusqu'à
demander à Dieu de « nettoyer l'obscurité » de
son cœur comme il a déversé son âme devant
le crucifix de San-Damiano. Comme les
disciples qui “se lèvent aussitôt” après avoir
rencontré le Seigneur ressuscité, François,
lorsqu'il a ressenti la main du Christ, a passé le
reste de sa vie au service du Seigneur. Pendant
les vingt années qui ont suivi, le saint d'Assise
s'est consacré à reconstruire la maison de Dieu
par une vie de pénitence, de prédication

8 MND, 24
9 Ibid, 25
10Ibid, 25
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itinérante, de prière, de fraternité, et en tendant
une main aimante et miséricordieuse aux
pauvres et aux nécessiteux. Ce faisant, il s'est
montré être un homme eucharistique au vrai
sens du mot.

L’exemple de saint François et les paroles du
Saint-Père nous encouragent à un rapport
personnel au Christ crucifié et ressuscité. En
raison de ce rapport - et nourris par le corps et
sang du Seigneur dans l'Eucharistie - nous
aussi devons nous consacrer à la diffusion de
l’Évangile. Comme le dit fort bien la Règle de
l'Ordre franciscain séculier, le mandat
Franciscain est d’aller “de l’évangile à la vie et
de la vie à l'évangile.” C'est une manière fort
exigeante et difficile de suivre le Seigneur. Il
nécessite que “chaque fidèle assimile les
valeurs que l'Eucharistie exprime” comme le
dit bien le Saint-Père. Ce n’est qu’ainsi
fortifiés que nous pouvons donner de nous-
mêmes dans la mission.

La conclusion est donc celle-ci: l'efficacité de
la vie et de la mission du Franciscain séculier
(et de tout Franciscain en cette matière) est
dépendante de la qualité des rapports
personnels avec le Seigneur ressuscité - et de
la volonté d’être utilisé par le Seigneur pour
porter témoignage à l’Évangile.

A l’exemple des disciples d’Emmaüs et de
saint François, reconnaissons et célébrons la
présence du Seigneur dans nos vies et
consacrons-nous à reconstruire Sa maison, Sa
présence, dans le monde. L'Eucharistie est à la
fois la source et la nourriture de notre vie et de
notre mission.

Rendre grâces

Comme le rappelle le Pape Jean-Paul II, le
terme Eucharistie signifie “action de grâce.”
Le Catéchisme de l’Église catholique étend
cette notion en affirmant que le sacrement du
corps et du sang du Seigneur est appelé
« Eucharistie parce qu'il est action de grâces à
Dieu. Les mots eucharistein (Lc22,19 ;1Co
11,24) et eulogein (Mt26,26 ;Mc14,22)
rappellent les bénédictions juives qui
proclament – en particulier pendant un repas -
les œuvres de Dieu: la création, la rédemption

et la sanctification.”11 Ces trois actions
divines, fréquemment attribuées à l'identité
trinitarienne essentielle de Dieu, sont enrichies
et sont concrétisées dans l'inconditionnel “oui”
de Jésus à la volonté du Père lorsqu’il s’offre
lui-même sur la croix et dans l'Eucharistie. La
seule réponse adéquate de l'être humain à ce
cadeau immense est un déluge de louanges et
d’actions de grâces. Comme le dit le Saint-
Père :

L'Église est invitée à rappeler cette grande
vérité aux hommes. Il est urgent que cela
soit réalisé surtout dans notre culture
sécularisée, qui est imprégnée de l'oubli de
Dieu et qui favorise la vaine autosuffisance
de l'homme. Incarner le projet
eucharistique dans la vie quotidienne, dans
les milieux de travail et de vie - en famille,
à l'école, à l'usine, dans les conditions de
vie les plus diverses - signifie, entre autre
chose, témoigner que la réalité humaine ne
se justifie pas sans la référence au
Créateur 12…

L'Eucharistie charge les fidèles d’être des
témoins pleins de force de cette réalité de la
présence de Dieu dans le monde. Comme dit le
Saint-Père, « N'ayons pas peur de parler de
Dieu et de porter la tête haute les signes de la
foi.”13 C'est une expression merveilleuse d'une
action de grâce profonde pour ce que Dieu a
fait et continue à faire pour le peuple qu'il a
créé, racheté et sanctifié.

Dans cet esprit, la mission chrétienne – la
mission franciscaine - peut se comprendre
comme un naturel débordement de
reconnaissance et de louange pour la présence
de Dieu dans chaque domaine de notre vie: “en
famille, à l’école, à l’usine, dans les conditions
de vie les plus diverses.”

Dans le troisième chapitre de son livre, le
prophète Amos nous donne une indication
merveilleuse sur ses raisons d’être prophète. Il
écrit, “Le lion rugit, qui ne tremble ? Le

11 Cathéchisme de l’Eglise catholique, deuxième partie,
deuxième section, chapitre premier, article3,II
12 MND, 26
13 Ibid
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Seigneur Yhwh parle : qui ne prophétise ? »14.
En d’autres mots, ressentant l’irrésistible
présence de Dieu dans sa vie, Amos ne pouvait
s’empêcher d’agir en prophète. Son action
était une réponse naturelle à la Parole divine
reçue du Seigneur Dieu. La même dynamique
se retrouve dans la vie et la mission de saint
François. Son contact personnel avec le
Seigneur a forcé François à suivre l’exemple
de Jésus dans l’obéissance et dans la mission.
Ainsi éclairée, la mission franciscaine se
présente plus comme une expression naturelle
de gratitude et d’action de grâces que comme
une obligation imposée par la Règle ou les
Constitutions Générales.

La voie de la solidarité

Jean-Paul II, homme sensible aux signes des
temps, agissait infatigablement en faveur de la
justice et la paix. Il demande à chaque partisan
du Christ de faire de même. Il nous dit :

L'image de notre monde déchiré, qui a
inauguré le nouveau millénaire avec le
spectre du terrorisme et la tragédie de la
guerre, appelle plus que jamais les
chrétiens à vivre l'Eucharistie comme une
grande école de paix, où se forment des
hommes et des femmes qui, à différents
niveaux de responsabilité dans la vie
sociale, culturelle, politique, deviennent
des artisans de dialogue et de
communion.15

Un aspect important de la mission, de la vie
franciscaine est la conversion, la formation
continue. Le Saint-Père insiste sur le rôle
important que peut jouer l'Eucharistie en ce
domaine. Elle est, dit-il, « une grande école de
paix, où se forment des hommes et des
femmes qui ... deviennent des artisans de
dialogue et de communion.”

Saint François était connu comme un homme
de paix. Il demandait à ses disciples de se
saluer l'un l'autre par des paroles de paix et de
vivre en paix avec toute la création. Il n'est pas
difficile de comprendre que cela paraissait

14 Amos, 3,8. Nlle trad. Bayard
15 MND, 27

primordial à François à cause de l'exemple du
Christ, le Prince de Paix. Pour répondre à leur
vocation, les Franciscains doivent donc être
porteurs de paix dans leurs propres familles,
leurs Fraternités et tous les domaines de leur
vie journalière. Comme le dit le Saint-Père,
l'Eucharistie est une école où cela peut être
ressenti et appris.

Au service des plus petits

Jean-Paul II conclut ses réflexions sur
l'Eucharistie en mettant en avant « l'élan qui
s'en dégage en vue d'un engagement effectif
dans l'édification d'une société plus équitable
et plus fraternelle.”16 Il fait appel aux
communautés diocésaines et paroissiales pour
qu’elles s’emploient de manière spéciale, à
lutter contre telle ou telle forme des
nombreuses pauvretés de notre monde. Il écrit,

Je pense au drame de la faim qui tourmente
des centaines de millions d'êtres humains,
je pense aux maladies qui meurtrissent les
pays en voie de développement, à la
solitude des personnes âgées, aux
problèmes des chômeurs, aux tribulations
des immigrés. Ce sont des maux qui
affectent —bien que de différentes
manières— même les régions les plus
opulentes.

Le Saint-Père termine cette dernière section de
sa Lettre Apostolique en disant : « c'est à
l'amour mutuel et, en particulier, à la
sollicitude que nous manifesterons à ceux qui
sont dans le besoin que nous serons reconnus
comme de véritables disciples du Christ ... Tel
est le critère qui prouvera l'authenticité de nos
célébrations eucharistiques.”17 En d’autres
mots, l'Eucharistie n'est pas quelque chose de
célébré autour d'un autel et oublié quand nous
sortons de l'église. Elle devrait – elle doit –
modifier notre vie. Elle nous rend sensible aux
besoins des autres et nous encourage à leur
tendre la main avec amour, pitié, compassion.

Je suis convaincu que François dirait, “Amen!
Commençons !

16 MND, 28
17 MND, 28
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CHAPITRES et RÉUNIONS

République d'Afrique du Sud
Chapitre National Électif

Le Chapitre Électif National de l'Ordre
Franciscain Séculier de la République
d'Afrique du Sud s’est tenu à la Maison de
récollections Schoenstatt, près de Cape Town
du 28 au 30 octobre. Après avoir examiné, au
cours des deux premiers jours, plusieurs
rapports et discuté des statuts nationaux, le
Chapitre a procédé aux élections le samedi 29
dans l’après-midi. L’assemblée était présidée
par Lucy Almirañez, conseillère de la
Présidence CIOFS, en présence de Fr.
Michael Higgins, TOR, Assistant général. Ont
été élus pour un mandat de trois ans :
Albertina Dhlamini, ministre nationale;
Sylvia Landsberg, vice-ministre; Churchill
Mokoena, responsable de la formation; Jenny
Harrington, secrétaire; Sharon Dutoit,
trésorier; Michael Harrington, conseiller;
Jenny Harrington, conseiller international et
Félicité Maart, conseiller international
adjoint.

Italie - Présidence CIOFS

La Présidence du CIOFS s’est réunie à Assise
du 1 au 5 novembre pour préparer le Chapitre
Général de l’OFS qui s’est tenu du 5 au 12
novembre. La Présidence a choisi deux
nouveaux membres: Maria Aparecida
Crepaldi (Brésil) remplaçant Carlos Moura
comme Conseillère pour la zone de langue
portugaise, et Luis Herve Silva (Ile Maurice)
remplaçant Félix Mbete. pour la zone de
langue française.

Assise - Chapitre Général de l’Ordre
Franciscain Séculier

Le Chapitre Général de l’OFS s’est tenu du 5
au 12 novembre 2005, au “Barbara
Micarelli”, le Centre de Spiritualité tenu par
les Sœurs franciscaines missionnaires de
l’Enfant Jésus, à Sainte Marie des Anges, près
d’Assise. Cent et trois personnes de près de

80 nationalités différentes participaient au
Chapitre, dont 62 capitulaires, 17
observateurs, 7 présentateurs, 7 traducteurs,
10 membres du secrétariat et, bien sûr, les
quatre Assistants Spirituels Généraux, OFM,
OFM Conv., OFM Cap. et TOR).
L’eucharistie d’ouverture fut célébrée dans la
Basilique Saint François dans Assise même,
et présidée par Fr.Vincenzo Coli, OFM
Conv., Custos du Sacro Convento.
L’eucharistie de clôture fut présidée par Fr.
José R. Carballo, Ministre général OFM, dans
la Basilique de Sainte Marie des Anges.
En plus du thème central du Chapitre,
“Franciscan Novitas: Mission et témoignage”
présenté par Carol Gentile, OFS et Lester
Bach, OFM Cap., d’autres interventions
importantes doivent être mentionnées: le
rapport de la Ministre générale OFS, le
rapport de la Conférence des Assistants
généraux, une présentation des résultats de
l'étude démographique, une interprétation
pratique de l’article 53.5 des Constitutions
générales, cinq témoignages sur “comment
vivre notre mission et offrir notre témoignage
dans la diversité des continents et des
cultures,” un rapport sur les fraternités
émergeantes, la situation actuelle de la
“Jeunesse franciscaine, co-participante et co-
responsable de la mission de l’OFS”,
l'approbation d’une motion sur la situation de
l’OFS en Italie et sur les contacts de la
Présidence CIOFS avec la Congrégation pour
les Instituts de Vie Consacrée et Sociétés de
Vie Apostolique en vue d’une régularisation,
puis, finalement, un “analyse de la situation
financière de l’OFS et une révision de la
convention de Madrid” et la recherche de
nouveau critères pour la contribution aux frais
du CIOFS. L'étude et l’analyse des divers
thèmes s’est faite par groupes constitués sur
base linguistique: deux groupes en espagnol,
deux groupes en anglais, un groupe en italien,
un groupe en français, et un groupe en
allemand.
A la conclusion du Chapitre le message
suivant a été envoyé à toutes les fraternités de
par le monde :
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Message du Chapitre Général à tout l’Ordre
Assise, 12 novembre 2005

Nous, membres du Conseil International de l’Ordre Franciscain Séculier, réunis pour le « XIème Chapitre
Général », dans Assise, dans la ville de saint François, nous saluons les frères et les sœurs du monde entier et
nous leur envoyons ce message, avec le désir de partager l’expérience de la communion fraternelle et les
idées principales de ce Chapitre. Celui-ci s’est déroulé précisément pendant l’année où nous célébrions deux
anniversaires importants : les 40 ans de clôture du Concile Vatican II et les 800 ans de la révélation du
Crucifix de Saint Damien à saint François.

Le Thème du Chapitre, La “Novitas Franciscana”: Mission et témoignage, a placé devant nous la figure de
notre fondateur, saint François d’Assise, dans toute son originalité et sa crédibilité. Nous avons senti le
devoir de renouveler l’engagement de vivre en plénitude la mission que Dieu nous a confié et de témoigner
de son Amour pour les hommes et toutes les créatures.

Le Chapitre nous a interpellé fortement sur les thèmes suivants :

1. L’identité franciscaine et séculière de l’OFS

L’identité franciscaine de notre Ordre trouve son point de force dans la « novitas » franciscaine. Quelle
nouveauté saint François apporta à son temps et quelle nouveauté peut apporter l’OFS et toute la Famille
franciscaine au monde d’aujourd’hui ? Le retour à l’Evangile et une vie en pleine conformité avec lui ; la
fraternité avec tous les hommes et avec toutes les créatures ; le service dans l’amour.

L’identité séculière de l’OFS est un point fondamental de notre vocation et se reconnaît dans la mission et le
témoignage de chacun de ses membres et de chacune de ses fraternités. Nous sommes appelés à construire un
monde nouveau, juste et fraternel, en contribuant à la construction du Royaume de Dieu (CG OFS 3,2) ; avec
des initiatives et des actions courageuses, dans les situations concrètes que nous vivons. En n’oubliant jamais
l’importance d’une prière confiante et persévérante.

2. L’appartenance à l’Ordre et la co-responsabilité dans sa situation économique.

Nous avons tous l’obligation de faire ce que nous demande notre Règle et d’être un signe lumineux pour
l’Eglise et la société du vingt et unième siècle. Le sens que nous avons d’appartenance à l’Ordre ne peut pas
se limiter à une vague sensation, mais doit se concrétiser de façon visible, de façon tangible et efficace.

Un signe de la participation consciente aux biens, et dans les obligations des Fraternités, doit être une
sensibilité croissante et responsable envers la situation économique de notre famille de l’OFS. La crise
économique actuelle de la Fraternité Internationale doit être ressentie par chacun et doit être l’objet
d’attention dans chaque Fraternité nationale, régionale et locale.

3. La co-responsabilité et la co-participation de la Jeunesse Franciscaine dans la mission commune de
l’OFS.

La Jefra est co-responsable et co-participante de la mission commune de l’OFS. Ces jeunes frères et sœurs
franciscains représentent un grand don de Dieu pour notre Ordre et pour la Famille Franciscaine. Ils vivent
leur appel à leur manière propre et nous, nous avons à les accueillir avec générosité et ouverture d’esprit et
de cœur, et nous avons à les accompagner et à les aider par notre témoignage d’amour réciproque et de
cohérence de vie franciscaine.

Le sens de l’identité de l’OFS, le sens d’appartenance à l’OFS et de co-responsabilité dans l’OFS, grandit s’il
est soutenu par une formation, tant initiale que permanente, qui soit attentive et cohérente. Il se développe
dans le milieu privilégié des Fraternités locales.
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Si nous nous engageons à vivre chaque jour dans un esprit d’authentique fraternité, nous offrirons un
témoignage de vie en accord avec l’Evangile. Ce n’est que de cette façon que nous pourrons contribuer à
renouveler notre société et l’Eglise de notre temps, comme le firent saint François et Sainte Claire dans le
leur.

Très chers frères et sœurs : allons de l’avant avec audace et fidélité pour reconstruire notre Ordre,
l’Eglise, le monde !

Au nom de tous les frères et sœurs du Chapitre,

Anna Maria Crescenti et Francesco Crescenti Encarnación del Pozo
Secrétaires Généraux Ministre Générale

____________________________________________________________________

Portugal - Chapitre National Électif

Le chapitre national électif de l’OFS du
Portugal s’est tenu du 18 au 20 novembre
en une maison d’accueil dirigée par les
Frères capucins. Encarnation del Pozo,
ministre générale de l’OFS, présidait le
Chapitre en présence de Fr. Ivan Matic,
Assistant général OFM. Le premier jour fut
consacré à l’étude des divers rapports. Le
premier de ceux-ci, dont le thème était
“Vivre notre Mission dans la joie et
l’espoir” a été présenté par Fr. Severino
Centomo, Assistant national OFM. Conv. Il
fut suivi par « L’OFS, un parcours de
sainteté laïque”, présenté par Fr. Ivan
Matic. D’autres rapports, sur l’OFS, la
Jeunesse Franciscaine, la situation de
l’assistance spirituelle au Portugal furent
également examinés.

Deux autres Assistant nationaux, Fr.
Cesarosa Pereira Pinto OFMCap.et Fr.
Daniel Antonio Silveira Teixeirao Silveira
OFM ont également participé au Chapitre
qui a choisi comme ministre national José
Carlos Gorgulho Santos et comme
conseiller international Pedro Nuno
Coelho.

Portugal – Temps fort

La Conférence des Assistants généraux
(CAS) s’est réunie à Fatima, Portugal, du
21 au 27 novembre pour son annuel
“Temps fort,” ou période de travail
intensif. Fr. Ivan Matic, OFM, président de
la CAS, Fr. Samy Irudaya, OFMCap.,
secrétaire, et Fr. Martín Bitzer, OFM.
Conv. ont rempli les tâches prévues à
l’ordre du jour. Fr. Michael Higgins, TOR,
n’avait pu se joindre à eux, ayant du
rejoindre sa famille aux États-Unis pour les
funérailles de sa mère. Les problèmes
principaux résolus furent : l'approbation du
calendrier des activités pour 2006: visites
pastorales et Chapitres; la mise au point de
Koinonia : sujets, édition et publication ;
l’annotation et publication du manuel pour
l’Assistance à l’OFS et la Jeunesse
franciscaine ; des échanges sur le Chapitre
général OFS qui venait de se terminer.
Le caractère spirituel de Fatima et l'accueil
fraternel des Frères capucins furent d’une
grande aide au succès de la réunion. En sus
d’avoir pu célébrer l'Eucharistie dans le
chœur du sanctuaire, les Assistants
généraux ont pu visiter le village où les
bienheureux Francesco et Jacinta ainsi que
sœur Lucia étaient nés et avaient été
élevés.
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A la mémoire de

Le 31 mai 2005, en la fête de la Visitation de la sainte Vierge, Fr. Andrés Ginés Lilao, OFM Conv.,
est décédé en son couvent de Barcelone, en Espagne. Mais qui était Fr. Andrés? D’une lettre, datée
du 4 juin 2005, du Fr. Provincial Conventuel d’Espagne, Valentín Ridondo, nous extrayons : “Fr.
Andrés est né à Alba, Teruel le 30 septembre 1932. Il fut ordonné prêtre à Barcelone le 29 juin
1956… Opéré d’un cancer le 17 mai 2004, il n’avait, malgré son affaiblissement, cessé de prodiguer
son assistance spirituelle à l'Ordre Franciscain Séculier en Espagne – Ordre dont il fut Assistant
National. Il a formé un groupe avec l’aide duquel a été restaurée la Fraternité OFS de Barcelone, il a
accompagné et animé d'autres groupes pastoraux, et organisé l'animation des préparations
liturgiques et musicales des Eucharisties dominicales… Par toute sa vie il nous a laissé des valeurs
importantes pour notre spiritualité franciscaine: l’accueil amical à tous ceux qui nous approchent
(ER 2:1)…; la fidélité et le dévouement au travail, (LR 5:1)… en tant que professeur, maître des
novices, gardien, directeur d'école moyenne et secrétaire provincial, avec une joie, une gaieté qui
fait plaisir, qui anime, et qui est contagieuse (ER 7:16). Le 16 avril 2005, il s'est senti très mal et a
demandé le sacrement des malades, qu’il a reçu entouré par les autres frères présents au couvent. Le
15 mai, en la solennité de la Pentecôte, il a joyeusement participé à l'accueil dans l’OFS d'un groupe
qu'il avait accompagné…” Par cet article de Koinonia nous souhaitons non seulement rappeler le
Frère Andrés à vos prières mais aussi exprimer notre ardente action de grâce pour la vie de ce Frère
et pour le témoignage illuminant de vie évangélique qu'il a laissé à tous.

Message à nos lecteurs

A partir de 2006 Koinonia n’aura plus d’édition papier.
Sa parution se continuera sur le site CIOFS du Web:

www.ciofs.org

Cette adresse atteinte, vous trouverez l’icône de Koinonia, et sous l'icône vous pourrez choisir l’une
des quatre langues de la publication:

English Español Français Italiano

Nota bene : Nous souhaitons qu’une entraide locale s’organise pour ceux de nos lecteurs qui
n’auraient pas la possibilité d'accès direct à l'Internet, afin de leur procurer un tirage papier du
bulletin qui comme d’habitude, paraîtra quatre fois par an.


